Des thèmes et des questions ou, comment permettre aux enfants
 de déterminer librement les thèmes des « articles » qui seront retenus.

Plagiant M.Montessori, je crois fermement que puisque « liberté n’est pas licence », il est important de cadrer cette phase afin que dans l’esprit des enfants s’ancre la double idée que :

· comme tout projet collectif cohérent, le magazine, entité complexe, est bâti selon des règles collégiales qui doivent être respectées ;
· choisir en groupe, peut-être plus encore que lorsqu’on choisit seul, c’est parfois renoncer.

Je mène le plus souvent le travail ci-dessous en 2 séances de 40 minutes environ (estampillées exp.orale et exp.écrite). Cette double séance fait suite à une découverte de la presse papier et du magazine en ligne.
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1. Première phase de travail.


Chaque enfant propose 2 thèmes qui éveillent son intérêt.


Seule contrainte qui leur est imposée, je demande aux enfants de choisir obligatoirement un thème d’actualité parmi les 2 (ce choix est facilité par la « lecture » régulière de la presse en classe).





2. Après avoir noté toutes les propositions au tableau, et effectué un rappel de la règle de base du cahier des charges du magazine : les articles proposés par une même classe doivent appartenir à autant de rubriques différentes ;  nous classons les propositions dans les rubriques. Puis, les élèves votent, ce qui permet indirectement d’éliminer les doublons d’une même rubrique. 


Très souvent à l’issue de cette phase, il ne vous restera que 5 à 7 thèmes en lice.


Un vote complémentaire peut alors s’avérer utile.





Chacun choisit 2 thèmes qui l’intéressent parmi les 5 qui restent. 


Lors de cette phase, j’explique aux enfants qu’aucun ne doit s’inscrire par défaut (j’entends ainsi préserver au maximum leur motivation).


Je prends ensuite les inscriptions afin de préserver au mieux le premier choix de chacun, mais aussi l’équilibre des futurs  groupes de travail : des groupes de moins de 3 ou de plus de 6 élèves  ne sont guère souhaitables, car peu productifs.





Il m’arrive enfin de proposer à 2 ou 3 irréductibles mécontents de réaliser une « revue de presse » dans laquelle, bien que condamnés à ne traiter que de thèmes d’actualité, ils seront libres  tout de même de leurs sujets. Ils produiront alors des brèves.








Ce travail d’expression écrite permet aux futurs auteurs d’un article de poser brièvement ce qu’ils savent (ou croient savoir). Il est suivi d’une phase de lecture en groupes de chacune des productions.


Je demande aux enfants de terminer si possible ce texte par une question à laquelle ils aimeraient répondre dans leur article.





Enfin, je répartis les enfants en autant d’équipes de candides qu’il y a d’articles, selon ce principe : des enfants non inscrits dans un thème vont poser à l’équipe d’auteurs une série de questions auxquelles ils aimeraient avoir des réponses. Cela représente ce qu’un lectorat enfant pourrait avoir envie de savoir sur le sujet.


C’est à partir de ce questionnement (compilé et recentré par moi) et de celui des auteurs (en phase IV) que le groupe construit un plan simple à tiroirs constitué des x questions auxquelles il répondra.








